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47JV MMLLMON 
recuei l l i clans un s ta lag 
pour l'œuvre d'assistance aux familles des prisonniers 

e s t •« MII \ nu M a r é c h a l 

Un complot royaliste est découvert LES BOLCHEVISTES 

it au Char d 

hissé %u mat 
• fête. 

Flnsllite, M . 

pecteur du se 
-la, luarra ,rem* 
que d'un millu' 
recueillie dans 

eje» prisonnier» 
Jararhsl i,n r h e . 
>tt» somme a ete 
'alsg pour l'oeu

vre d'a.«i.<t.îinrp aux familles de* pri
sonniers. Ella est le résultat rt'hum-
h'.e» ér-ononiies réalisée» «ur leurs 
salaires d'usines ou ri'str!irrs par no» 
rompsrrlntes captifs. A inus «-.-s 
Franc»;» qui lui apportant. I». mix 
1»» ramps. le Maréehal dit «a con-
flanre et »on émotion. 

S P r ï f f ï Unix . 

par I' « u n i o n q 

Venu» da ivon» lihr». de rone oceu . «*, 
née ou da spne Interdits, un eajrtatn un 
sombra da français riaient r*unia qui 
jeudi dan» la fr»nd salon rt* l'hAtel Joui 
du Pare. Il J arait 1» rie, ouvriers, 
dss Industriel» »t da» rapatria* . »ou» 
•valant nolllrlt/ et obtenu honneur 
d atra reçus par la maréchal. 

On notait un* délégatirs'i de I* 
Haute-Saône, présentée par M Thier
ry, préfs* ré«lon»l. Ella comprenait 
da» négociants, da» artisafi» at. quel
que» «»jivrlères brodeuses venues of
frir au Maréchal un magnifique spr-
r imen da l'induatrle dentellière da 
t» ration, ouvrage qui a demanda 
rj.tnoo heures de travail l e Maré
chal admira particulièrement une 
«plendirte nappe*' brodée, et déclara : 
a Ja Cal» la vreu de ne m en »ernr 
que la jour da la paix *. 

Pilla ea furent le» représentant? 
da la corporation national» d» la r* 
tiaaaria. qui entretinrent le Maréchal 
d> leur charte corporative et de leur» 
Intérêt» professionnel» 

La Maréchal accueillit ensuite quel-
quaa technicien» et ouvrier» d'un» vie 
fabriqua de porcelaine d'art Au nom r,ui v 
dea travailleur» de Cotiteuvree. lié un long entretien « r . 
offrirent au Maréchal une coupe ar - 'pé ta in . Il a reru en» 
tut lque . préfet». 

M la docteur Ielniltr*. ch>-f de» 
S O I du Maroc, et. le directeur du 
« Bulletin de» Jeune» ». M Philip»* 
Wehet. aaaurérent la chef da l'Etat 
de leur dévouement. 

pui». c'ait la tour .le trot» prlarm-
nlera rapatrie», accompagné» du gé
néral Bartln-Bouaaut. l e Maréchal 
r e n t e r w de longue* minute» avec 
eu», leur demandant de» nouvelle» 

l'Etat 
?*»'l franc»'» 
du e i n p , Isa 

Baud"n m-. 

en Afrique du Nord 
» 

Lex-général Giraud a profité de l'inertie 

de la police de Vichy 

Qi'Aérnui 

mrnl rie la Wtht 

In Libre, de. 
apparril» ennemis. 
vint perdu. 

F.n Tunl«le. d 

CENTRAL ra_ F U H U F F . M | A V ir.p. 

imuniouf : 

M 
abattu 

répétée* de firmes 

l,t fctuf mmonrfc- ["MPéf*» »*eu» par a tm' id L . chef 
jdu eertnee d information du t*crê-

tarlat d# U po'.iee accusa réceptjon 
liamand» at italien» tu t deaoandn M » j , cette lettre avec remerciements, 

; «eiij »»lon» allemand» confirmant qu'allé ét*it très « inté-

amJe» on. été r.pmitaéaa. i ̂ M * n , « '• ° n » » u ' ««mettre qu* 
. . d.,rer«é d » miennes de M Bouaquat. s. lui au-al. lu ce rap-

renfort» et de. mnreatrattnn. de iro«pa» »dver«e«. P»« destruction» onrul-POTt. Rien, cependant, ne fut entra-
dérshle. nnt »<é caBsés » de. b s . e . erlrnne.. pria contre Giraud. mais par contre 

• e fonctionnaire qui svait fait son 
devoir fut révoque. 

Dans le rapport de rc fonotion-
r rép*t«-t-ll. ' eat | / icrme, rnmmf,/i.7.ir .- insire H «at st ipulé que Girsud a 

la rranr» se M U - I ^ u b y r , n „ , , ,„ fc „ p „ „ , . , , . m p r ( „ d , sable, intense s«*i»rt* I W * * '» «"ranc» le 4 novembre, en 
jerienne d» part et d nttr» au mur . de plusieurs enrafaments sértens,i i partfUit du port rie Vii;efrsnche 

en dépit d'efforts violents dans le secteur snd 

ne peuvent entamer 
la résistance allemande! 

Ql'ARTILR GÉNÉRAL DU FuHREF. 14 JAN\'l»r.R. 1,. basa C M 

*nn*mi> Dans !•• raue&se aHléa i te l . »pr*vi .«•• lotjrrlM p*n->i tublat p» 
U rfill«, on nt» *ixnalt» qui* d*»* Att-à-qu»'*. )»'>••»»»•»> ^ icrv,hercnt«i. 

rmr» le Cauc-as»- *?i l*> D"n « m " qu** tinns U réfton da Don. é«-ftic»r *ip* 
u u u t i continuel* des Soviets qui ont p**rdu 2* rturs de ootnbat. 

Dans le MH-teur d^ StaUniraile, Dm troupes allemandes ont repoussé d* 

ROfktt, 14 jANAirn. — f.r ptand qtinriirr général étl f«rrt& tfmétê Ha-

Le Maréchal 
a reçu M. Pierre Laval 

te a p p j r e l l . 
I tal iens et 

A la réali t . 

ne. de 

quadnn 
part 

nnorté sa 
• r n » appar 

d'assaut 
- • victoire 

l lalo-alle. ' 

de rentrer de Psr 

aolt rtnaj paa | Giraud loua un eanot, quitta la port 
ranoontsa an rade un »ou»-mann 

" laméricat t s qui le recueillit, t e pre
mier responsable aérait donc Je pré-
ret du département dea Aipea-Ma-

ncnis exécuté» par l'ennemi eontre les localités habitéesIritimaa. Jusqu'à présent rien n t n d l -
le» parmi la population loraie at des deaâta peu élevéa. > qua qua ce préfet ait été puni. On. 

rront tunllian. plusieurs aitaflue. exéentées par l'ennemi, avee | tvnor* aussi »l M Bousquet a été!*"' u r * l0"^*. " '̂f^" 
l'appui de détachements blindés on* *~ 

fortes attaques d'infanterie et de chars, 
combats. 

Des attaque» déclenchées par les s 
les position» allemandes et hongroises 
sud-est du Isc llmen et au sud du lac 

Au cours d'attaques exécutées de Joi 
tanniques contre les territoires occupés 
ont été descendus ; deux autres ont été abattu» 

Tard da 
de l'Ouest, 
dérsr.. ont 

cour» de du 

ud de Vn 

rt héroïques 

riéje con.tr* 
sont écroulées, t e s combats an 

doga sont encore en eoors. 
par des formation» d'avions brl-
l'Ouest. cinq appareil» ennemis 

dessus de la mer du Nord, 
virée, des avions britanniques ont attaqué l'Allemagne 

H la ville d'Fesen. 1.» population a subi des pertes. Dea 
usés principalement a des bâtiments. Dea rha«seurs noe-

D. r. ». de l'arjarion ont abattu cinq avion», 
de» avion» de combat allemands ont attaqué des Installation* 
ud-est de l'tngleterre : de nnti. Il» ont attaqué u ville et les 
rais de Snnderland. ne vastes inrrndies nnt été observé.. 

iBelga-Preas). 

M. J e a n Detailry 

oui ridule tjnns le rnle Je Fanle%io, 

à la Comèàie-Française 

é t é 

1rs h'tmhardri 
i t fait^de» virtiti 

Barlln. 14 Ja 

r.ilne. 
rin» de combat 

avion» ont été 

msréehal! 

plusieurs I 

étr.houé. Plusie 
aérienne» ont harcelé en vagues successive 

troupe» et des concentrations 'de véhicules automoheles dont un» 
nnt été incendiés l e s insi allai ions maritimes d'Alger et de la/in 
violemment bombardées. L'avion dont la disparition avait été 

le communiqué du 12 Janvirr. est rentré à sa hase. 

1er. — Depuis plu-1 Au-di 
ngemem lm- j nord-af 

« été détruits l - in , , pc«7~reaponaable. méane apréa;P<"•tAn,• i y _ 1 * ' . " ,™.™'. ' ' m m e n - abattus au cour» d'un, attaque d u n e 
e« eolonnes d * U ^ . „ „ _ . . , „ - . » . . . . - _ , „ - . . ! < • front. L offensive bolchevlate c o n - , formation de bombardiers fortement 

tlnua dé déferler contre la Bsjsaj dé- escortée de rha«seurs. Parmi le» a p . 
fenslv» europé»nne et. les c/>mhat* psrell» desoendu». Il y a plusieurs 

dixain 
deux 

qu . tte». Au 

MICHEL DETROYAT 

pil«*«r« l'avion du Maréchal 

tt da M. Piarra Laval 

r*ir lé* Inetruotion» * nnéas» pur 
le «-rM«f da lTSta* e t 1* chee- du imi -
s»»^*n-iaB-|t. l'on aoné-i* an isone nr-f-u-
pêe. la conetructlon d Un aT'.esn de 
tranap-irt quadrimoteur deeMne A »a-
aurar dans un proohe avenir, tira wr-
virét* rijsr-tlrullera lm-rsortjinta. 

r e t >rj-p»rell a effertue swil pve-
rmer vol en rrance. U y a pré. de 
danu ana maintenant r est un Mar-
c*l-Blocih 1«J. quadrimoteur On«"tn* 
W> r v . qurcoa-nrv--r'era un* Inatai-
latt^n imeriesir* tout a "a t romar-
quabl» 

t/sraqu» ce* aniénaeen-ic- -» .seront 
Xi l ia ié l U mlotaae de cet avion, 

au msrér-hal Pétstn et au 
t aX>sna»t»»iiont, aéra e e r f » 

i aviateur Michel DaUtwat. 
VTVcriei Detrorat, qui eut d*la rtt-

•tar'sa* cicmvssraatlcrna avec les autori-
ta* da Vlchr au »u|et de r . f s i . . 
est rentré à Par». mrr<-r~1 , vénal t 
de Vtçhv 

lûr. !«• raÔIO» é>.r»n-é-.s S r i » » -

c«s«nt le tnérna Josir. que le ram»'is 
pilote fra-icala était pas«« a la d».-
aldence 

l/ lnform*»lon q'i* n^1 

et-da*»»i« leur donne le r 
da* démon tia. 

mois, rien ne fait, croire ou 
que le frmve délit eomml* 

oncé»P*r ** Pouaquet du 
i de Olraud 

pour lui. 

Un complot royaliste à Al f*r 

u fa i t d * la f u i t e ' " - " - v * . . . . T -
u t«it. o . la ruitei déroulent 
da. I»J \\ZSZ méridional. Les 

Confusion toujours 

dans 
pertes que 

plus terriole» 

bombardiT». 
aecteur 
sursit, l e n n e n 
enoore que l'an dernier, pe.r suit 
surtout de remriloi de nouvelles »r 

•laraails», H i«nvier Selon une i Lisxxwtne. 14 lancier. - - On manrie mee allemandes ou»c«nat.ique« a fei 
mfi<Tnjat,ir.n dtfluaé* par radio-Alger, de Naa-York : Dans une dépêche rap'de. eoncue» p-nir 1» guerr* ri hl 
un complot royaliste a été découvert ' d« ! «fane* dlesldésnte nord-afrlci ln* ver , [ 

on Afrique du Nird française. On t Ail s, un Journaliste gaulliste émi- ! partout 1"» opéra 
prêta aux royaliste* l i n t e n t i o n rie, gré A Nesv-Tork. a'tnquiéte de la m o a f m M t A i ce r 

onsrchle frsnçai** on . grande perplexité que provoque la }le ^^^.rjip favorit 

Le capitaine Phih'pn » remporté 

«» ISO"*" victoire aérienne 

Afnq 
roi. i< 

f i n Nord et de procilBmér slt.itatlon en Afrique du Nord, 
de Parie, qui ee trouve < Voici plus d* quinee Jours, dit 

t»mn* a A!«er. I . que l'es-général Giraud a convo
que, auprès rie lui. M Marcel pey-
routon. et celui-ci n a quitté Buc-

• ro«.Aires que samedi. Ce délai per-
m*t de conclure que les choses n'ont 
pas assancé sans difficulté et qu'il a 
fallu beaucoup de temps A l'auto-

La fuite de l'ex-général 
Giraud n'a-t-elle pas été 
favorisée par la police ? 

Au nord du lac Iunen d'autres vio 
nt* romhat» «érlens entre de» for 

accusent ries i matton» d» chasseur» allemands c 
* rie reflux , des forces aériennes soviétiques, nu 

tsorieev e haut com- j mérlquement supérieures, se sont dé 
nsndement. s l lemand. Tandis que la ! roulées. Le capitaine Phlllpp. porteur' 

situation eet fort, n ' t te dans les sec- i rie la feuille de chêne a ver glaive*, s M. 

teurs central et, «epientrlonal. elle I abattu en peu rie temps deux selon» j . , , , 
a devenir ronfuse dans le i Avec ce suecé». le csplts lna a a t t e in t ,?" 1 « ro"'e. a In «> commenc» 

tBelga-Pr»**). 

Yves Furet 

ïrlie-Frimeaùe, 

vlots 

piendre une ^ e n 

sud, A psirtir du Don. Les 
n'ont pourtant nulle p ir t . atteint 
t a o n oMertif- L'élasarIssI.f de la dé 
fense s l lemsnde Induit l'adt-enaalr» 
en erreur : Il pKrte de victoires qt 

l.sn- rlc sire. Avn\ le rnle (tr « Srrrpitt 

Répandus dan» les raei de Taa i i , le* soldat» allemand» prennent 
contact aree la Tie indigène. 

Après la décision du Fûhrer 

de libérer les Français 

faits prisonniers en Afrique du Nord 

décidé, d'anéantissement 
quand aurune bataille riencercle-

Le commentateur gaull l i te Insinue. ,„, , ,„( „•» été livré*. 
r>e la Brii'.sefer 7,e*fu.n4 . d'sutre part, que 1 ex-eé-neral Gi-

Plus |aa rietjiiis cons-ernant la tra- raud compte, sans doute, sitr la tem- T>ans s» Nord. l'Intention de l'eri-
huvm de Giraud sont connus et plus péramant « policier » rie M Marcel j rénal semble être d IrrtmobO.aer de» 
le ré'e ri- la poiire française parait ; PeTrouton pou-.' « mater » le* < pro- i forces allemande*. IrtenMon mari-
atiapart. reile-^i n avait auri-eillé la commis r. mettre au pas le* p s r t l s l q u é * pul«que le» réserve* suffisent s 
gonoral que très négligemment, mais , et le* factions oui ne se d>velr»j>pent la tache 

e i e s i a i t connaissance des ccmapira- qu'A la faveiir de ls dé+reas» écono- s j _ u _ « s a 
u n i » s n t i . al lemandes menéas ouver- mlque . t de 1* dl-parltlon rapide r.n bref . o n "m***»' * "*,!" n.J 
l e n - m depuis l e t e 1940. c m n i . on d e . vivre». 's s ituation lusUfle un* ceune a»-

, , . , . , . tente de» é/vénements A venir. U est 
. .Un pe« d air frais . , l r t , r t , „ , „ w peut J'uzar d* re 
liât de ls situ»tion politique nt\er ou de la réussite d une oér»n-

ï» sait nt>a.intenant. Girsud voyeaeait 
constamment sur la cote narur , p 
avait A sa disposition un* vt^itur* 
du gouvernement français et suffi
samment d essence. Il était accom-
paané d un groupe d'officiers fran-
C»i» bien connu» pour leur hosti l ité 
envers leyt Allemands. L'activité pour-
tsnt lisses claire de Olraud ne s em-
blajt nu l lement Impressionner I* di
recte ui 

qu* lorsqu elle est terminée 

La terreur bolcheviate 

(ait S.OOO. orpbelÎBt i R e v a l 

Peval. 14 Janvier. r n e «tatts-

( Vlohv. i . 

. (rturnal ** 
r n r v . i r s . 

i pijh'ii r s Fuhrer en 
!.. pevsoo.rt prlsonnlera 

. - pi, nnrfn-

a de' ISlon du 

Français feita 
• du Nord. 
ire rt annoncer 

le président Ls i 
al Fstev», reside'nt 
le. de negrw-ier SIJI 
rnr ' t c . s '.emanrt" 

•» militaire en Afnqu* chu Word. 1» 
pressa américain» n» peut e*cher 
son mécon tanvtemen I 

La < New-York Herald » écrit : 
« TTn rnrrrhent vlencTra'oll tl" sers 

de toute nécessité d'amener d* l'air 

frais dans 1 atmosphère pourrie. , 1 < J U < ! établie par l'œuvre d aeau»-

l a ' p ô ï i c e M 'rVuiâquat d'Afrique du Nord Depuis le débar- : t J i r l c a «œla le eat.honlenne révèle que 
on.i-ee rie surveiller 'i ex-généra 1. ' < • • — • • ' • aucune nouvelle claire et ,,„„„ ^ „ i , T m a d* RevaJ. plus de 
. . . , , , , nette n a été donnée n faut donc n non enfants .mt perdu leur rtére s u 
Une parole d honneur ri te reniée , n conclure que pour de* rstson* cours d* la urreur bolchev.sie. p i u -

F.n outre. M. Bousquet avait reçu politiques, lea fait» sont contrôlés 's ieurs centaines d'entre eux sont. 

Le premier Lord de l'Amirauté 
n'est guère optimiste 

s» 

Les chefs de la marine britannique 
manifestent leur inquiétude 

devant le manque de main-d'œuvre 
et les pertes de tonnage 

• 13jpor+sit!ori» 
m*nt de 18 A 

ELOGE DU BLOCUS 
unique d 

Itnn.s ou i 
.. f ranc» i. OeiS hen.flrl, 

de rVtrln.li une lettre, rians laquelle 
le chef rie la police était pr-.é da 
faire surveiller Giraud de façon à 
ne pas froisser l s susceptibil ité de 
e* c général de mérite"",». A preaent. 
il ne remhle plus druteux qu* M. 
Bousquet n'ait obéi au désir cl* l'a-
eien génersliseame français, quoique 
Oarlsn ne filt pas fonoe A donner 
des crdres s u directeur rie la polie*. 

Après son évas'on et son retour 
en Franre non occupée, Girsud avait 
ete placé sous ls surveillance de la 

après 

et maniés ». orphelin» rie père et, rie mère. 
Les autre» Journaux sont aussi , 

très réservé* t e correspondant de 5 9 av ions « o n e t i q a e » abattu», 
Washington riu Journal s New-York 
Times » dit que, selon l'opinion de* 

oVrrr i)e tntl d laquelle Verrrtlt, dictant «os i un h 

tte' la pees'e paris ienne, le onulntrr j njniiie rfrtnrmei:. O'ie! q'ie >e*t 

Saucktt. chargé par le Fuhrrr île le rfe-;r tnfrm* rin r*irt''*- ""» 

temtm lai Qiieitfton» re-to/rrej n la unit* r/iu'crrr.s QI/I mnirn'vi le% 

nv&n-deeuvre. a cm-ttatt Verh-ee riu européen, n i/o )rcni ccottomioue 

Mnriu osurto-snTon, qui, .srlrn le' contre lit inrnare extérieure. 

aditetatre^ de l'Allemagne, rlern.t l r r,„,.h p r „ , , l r e-idemmrnt en 

pettxr oeUe-oi d> rfenrecs niitnen'rti- p r r m , „ , , r v A r cette - l ' v f i - i i , mat». 

a p't." Intntnine erhrnnj-e. l'turopt 

rt trmt entière en 'irern elle nvstt 

«t ir eftoeU du maréchal (ïemna. rfc f r a r f u f u i amntnges car .on 
e . t . i i ayW/iré le Reicli c'nf non \rn. économie. or"re a ta guerre, ren-

l'inmmt capable, à la quatrième an- li<e des pr.^/rcs quelle aurait été 

n4* de guerre, de nourrir 1er Itnhi- tniapablr d'enregistrer «vst i rnpt-

f4«i« et,les ouvrier* et-artae<* qui dément en tempt de p a r . 

t'a'iattifWt tur «on «o/, mai» pot- !• 'nniement /nrce du continent a. 

terU encart $uf)uamment de vn'-c- m cttet. nhltgé toux le 

r j * premières, xn Huant ment d t t s i - a se tendre la main , 

r*a et d« rttaficrrj 

« Gettce au plan de q'intre an 

njsn et de. nuwhines pr>ur 

t oe* million* d"\r 

de production 
lire), e nH lUrxu*. le» t'idit-sfric» 

rrrffàhcsrmf, les m/i im-il ceu<-c lu-

"donne s w n , " T " . , r s meeuent dtTtntenem 
" 't. 

ointllet 'ur-
éçaii en 

un cprit de so/'ir/o'"c qui a prrmJl 

la rcprirtamn du t r a w l et prono-

et la* latre participer a ton qiqan. crue I ,-rfi-ti'ton de toute* le* /etrec* 

tttoue programme d'armement. . 

Cent, en ettet, lr double plan 

quadriennal, mis au pot 

ewritaitai-stsT^irme. qui 

Un' impulsion extraordinaire aur 

tetteft peoduciti^e.* du Frich en uti

lisant ou rrm.iïmtim le* lapacite* O^'cnt 

du pan*, mats, si paradoxal que 

rein puisse paraître, c'est aussi 

grâce à c* m/m*- blocii* Imposé prir 

la nrande-Bretaqne. que i Allema

gne rfkspo.se aujourd hui d une pull-

seine* économique emme accrue 

crut lui permet de taire inctnrieu*e-

ment lace aux problème* poxrt par 

la guerre 

In 1939. l'Angleterre profetaii de 

La R. A. F. 

fait plus de .50 morts 

et 150 blessés 

au cours d'un raid 

sur notre région 

" ' • • l U n s les premières heures de 
Fvropcr,,, | ' , p r , , . m i f l i de mercredi une for-

n-i e I ne m x l t n n „ , , „ imporlante d avions 

quadrimoteurs de la R . V F . survola 

le Nord de la Franre. 

l 'ne grande quant i té ri 

furent Jetées qui de non 

mis la populat ion civile 

. 1 r|s r i » 

IBM paroi* d nr 
de n» rien entreprendre qui pourrait 
contrarier las relations germano-

r.et.te surveillance e ts l t Indiapan-
sahl*. en rsison ries sentimental sunté-
allemands et du carsctAr* changeant 
rte G raud. On s'vslt renonc^ à Un ' 
internement de Giraud pour ne pas 
frMaaar les Français da l'Afncru* du 
Nord qui. d arsres las < o n dit ». 
svaient ce dernier en grande aatime. 

l a surveillance était organise* de 
i*:* sort» que. lorsqu* Olraud **j 
•rouvsl* dans un département. 1* i 
p «fr-t était oBligé de faire aurvetl-
>r son sct lvité et. rie signaler son 1 
nepsrt s u préfet du département vol- i 
s n Quand, en sont dernier, Giraud i 
se trouvait rien* un hôtel de luxe i 
à Ant.ibee et qu il était bien rtaibl* | 
q u i ! préparait unegrand* a o t l o n . u n | 
fonctionnaire du minlatér* d* 11n-l 

bes teneur hsbltant le même hAtel. a va M 

ont pu constater que le général n'était 

•»il pas surveillé o» damier pouvait 

viw. — O n i f l l s n t plus v 
1 agence Feu-1 diminueraient 

ter : 1S %. 
Sir Alexander. premier Lord de Le premier l ord da l'Amirauté 

r*jnlraut>. a déclaré, dans un dia-j précisa qu au COÛTS des trnuj der» 
mura prononcé su < ronst.itutional niera mois, la manne anglaise avait 

»ani pertes d o cô té a l l emand C X u b »• <>ue les pertes subie* par été en butte sux attaques très arlo-
la marin* britannique, au cours de lente» des sous-marlns al lemande. 

Au cours du 14 Janvier des chas- i , , guerre actualla, suffiraient pour Enfin, il déclara que les type» lea 
«eurs al lemands ont sbattu en tout i f f , r m , r » elles seuls» une fjott» tm-!plua démode» dorrt diaposalt l'avla-
sa «ppsrells ennemis dont 47 au sud portante. u s a navale ne répondaient p lus aux 
du l s c Lsdoga par lea formations de , N o , r n a n , 1 ( > T ^ poursulvit-ll. exigence» de la guerre moderne. 

ehssse commandées psr I» major manquent d au moin» lOO.tloo ou- ! n conclut en ejchortamt, Isa An-
Trautloft, décoré d» 1» croix de c h e . vrlers. > glals 4 mettre tout en reuvr* pour 
vsller. Le fait qu'aucun chasseur al- Après avoir avoue que lAngleterre ' doter cette arme rie roodèi*» ra» 

r n n conseil lemand n'a é té perdu s u cours de a v a i t perdu de norn,br»"UX porte- j pldea et plu» récents. 
lieu vendredi. A e e t t . gigantesque bataille aérienne, i avion*. Sir Alexander dévUra que 

4 mal 1 0 heures an A rhAtel du Parc, «oua prouve nettement la supériorité des I si l'on vrsuisit remplacer le* unité» 
r d ofnciar •» présidence clu maréchal PéUln . appareil* et pilotes du Reich moins rapide*- par de» bAtlment» 

(Lire la soite par» 2. ) 

Un conseil des ministres 
Vichy. 13 J 

voir d o n n é ' s u Mari- I '"**. m l n l " , . r * " 

LE BEL EFFORT BES OUVRIERS FRANÇAIS POUR LA RELÈVE 

•ICCptXOlir 

r.M / Anglrtrr 

->nr e'ait ' 

e t 

rééditer la manecurrf qui lui avait 

si bien réussi de 1314 a IMt. / ' u 

M «n fjltart de vecle. en ettet. I Alle

magne avait terriblement toiittert 

du blocus, malgré ie/tort de sa pro

fit foi. I F.-l 

pninl rf» T ne de* irl/l'li 

re%, comme le enmpICm 

d'nutrr-mer. nlnr* que 

cvno-c» rf outre-mer qui doivent de-

i r -nr v réimpriment de l'Europe 

Pan* sr.tt rcpfi sur lui-même, 

notre animent rft.rs'C peu n peu le 

bilan de irv ressources et il ans-

IMt* nitKi au il détient drs énergies 

Ht des matières première* en quan- s«nKm 14 Janvi 

tite* amplement *ut lisante* pour rt,nl rtr. ( , repimliq 

assurer sa prospérité. r-laré que l'entrée 

Pnt/r une popti/dfion de .aOfl mil- Chine nationaie et 

d'hommes, soif le quart de la 

P'apres les premières nouvelles, rlreula» I b ' e m e n t où U routait, 

il faut déplorer pjus de 50 morts U n commenta ire tri» « iatéresaant » 

et p l u , de 150 blesse , parmi n o , r^ satstMtptmrm. qui peaaait s e . 

rompalr iotes . varnnoe.s sur ls Rivière. M t l m t rruHl 
n e , d é e s t s matériels sntti s ignales . . . . , „ , ^ n „ , , „ , , . d s t t i r er l'setan-

< inq bombardier» quadr imoteur , rien du chef de la poil/» 

ont e lé ahat lus . . situst.ion ainsi que sur le» propos 

Un convoi de d o u i e cent» prisonnier» en rare de Compièrne . (Ph. Bipho.) 

La portée de l'entrée en guerre de 

la Chine nationale contre les Alliés 

! e 

rfucttosi et une discipline qui avait ; , , . ,„„„ „u'vtobe. l'Europe dé- •>«» '« 
..^..e-eVehfentertt aurnnente sa rr- ™p n " . - _ . ._ ' - ^ . . -

Etats-Unis son* 

rottMdrVarjOment augmente sa rc 

ttstance 

Hait les temps sont chmwes. •'' 

tortguil entrevit qu'une nom elle ™ ' 

eetiéjrr* était Inévitable, le / / / • Reich m l 

se prépara avec la vatamtt deter^*' 

minée de conquérir l'espace et les 

rettourct* nécesaai'rr. tandis qu 'l 

mettait au point des industries ris 

remplacement pour les matières 

eue le continent >'avérait mcapible 

d» lui fournir. 

t t eatte lois, grâce à la *tra>raie 

et à la diplomatie allemande*, le 

blocus n'a pas pu être dirigé par 

u n s partit de l'Europe contre l'au

tre, mai* par des pays d'outre-mer 

eontre tout le vieux continent. Ainsi 

sfdtt tmpatét en quelques mois à c*i 

l peuples 

onsrrès di 

ivlque s 
r le jmivi 

prétsl- fonce* aérienne* sursèrieure* 
r-lur.o.sr a de. hr», tente de détruire le» Mae* et 

Buerre de la les t.raneporte: de marchandise* nip-
e i Analeierre pon.s. rependant , l'aviation nlppone 
•ait i u n o n rie n a ce*sé ri* remporter d* brillants 

L«* départ.» pour -ta raiera, ae n u l . 
c l i e n t sur lensemble du territoire 

eett* français Psn» vient d'envoyer psr 
la gsre de rfjst trois nouvesux 
trains d ouvrier** en Allemagne 
Deux convois sont signale* d* Ren
nes. Un convoi a été formé à Anne-
maass. Anneev. Pharnbéry et Gre
noble Marseille a vu partir un train 
de plusieurs centaine* de spécialistes 
ttr autr* convoi, contenant en ma
jorité des spéenliates de ls métal-
lurgie. estt parti de Hsln«-Etleore 
Nie- rnfln. s vu le départ du .to

per pour la durée riu contrat res
tant A courir, l e * demandes d'at
tribution rie la prime devront erre 
établies par #»»rit et sur formule 
spéciale par l»s ouvriers sous le 
couvert des chefs d'entreprise dési
gné* psr [organisme de travail lo-

U B cri d'alarme venu da Lnadrca 
Amsterdam. 14 Janvier. — » T M . 

Woolton. ministre anglais d u ravi
taillement, a adressé au peuple a m é 
ricain un appel radiodiffusé. d*n» 
lequel u la conjure de ne pas aban
donner l'Angleterre A son sort.i 

< Nous nous rflons aux Etats -
Unis, a-t-il déclaré, pour pouvoir 
continuer la lutte. » J r 

« N e m é s c t t i m o n i p a i l 'adTeruirç»» 

écrit la « Daily Mail » 

Stockholm. 14 Janvier. - - C o m 
mentant les revers suhla par 1 A n 
gleterre, .ce* dernière* année», ls> 
• .Daily. Mail » écrit qu'il ne f a u t 
pas sous-estimer la fol qu 'opt . lea 
Allemands dan» une victoire finale : 
••> rti.spoeent encore toujour» ' d e 
moyens glR»n,tt»que»t, dont - u n » 
• rrrte terrible, le sous-martn. et" u n * 
grvnde. armé»-dont la puissance.exef 

•intacte, « n outre, le Reich diapoée 
dt> la main-d'eauvré, dr» réservée e t 
de»' industries de toute 1 Biresjm, 
sans • oublier lea qui l i tè» orfanlsa-
trice» des l'sds'érsatre. 

La* navire» américain», 

+ « artère vital* » , . v 

et t ime M. R œ i e v e l t 

S'ockholm. 14 Janvier. — Oaàa 

a* Ts*-

On poorra envoyer dea l ivret 

aux ouvrier» en A l l e m a g n e 

•on» certaine» condit ion» 

de l'As!* orleniaie. sucrés 

eot décidé 
A p r o m u l -

M prodwc 

i mondiale Se* besoins r frf j imem 

«amrteitioai ne dépassent pas 3 rtl1" 

4 rie la consommation et elle ITUerj 

trouve parfaitement capable dr 

pourvoir a 1 essentiel 

La Franre. dont le* veux demeu

rèrent rivés jusqu'en 1M0 t'en 

pai't anglo-saxon*, meronnai. 

partiriihrirmrnt ces réalités 

événements la contraignent à 

découvrir. Peut-être nous félicite- ete rs'iflee.-. en présence du Tenno 

ron.-nr.-rv «n mur. en dépit **•%**- L „„, J,n, | , plci6„« 

no' ion . qnil nous impose p'ovisoi- "* • " " " M 

remenf. ffe ce blociu grâce auquel, Tokio. 14 Janvier. — Lea combat» 

l'unlfé ewropeeniTé est en voie de dan , 

j accompfir ou de «e fortifier 

I-e» taecèi isponai» 
* • Chine centrale 

.re obiisatolrc 

Ratification 

de m e i a r e i urrenle» 

Tokio. It Janvier. l e 
dFt. it secret, s est r^uni au 
impérial. 

' te mes mesures 
délibérer wui 

Toiuo. 14 janvier. — tsv* d» i en
cerclement denvlron 50.000 soldat* 
chinois dans 1» chaîne de monta
gnes Tspteh. des unité» de larme* 

! nlppone. opérant en Chine central», 
onsesl , ont. depuis fin décembre. Inflige à 
palais 1 ennemi d* 1 nirde* perte* et dé-
• e e r - j t r u l t **a pointa d'atvpul principaux. 
il ont Volet le* pertes de 1 ennemi : *«\cio 
enno tué». 1 son prisonniers »t un lmpor-

t butin. 

Le» condit ion» 

de la prime d'éqaipcment 

de mille franc» 

Pans. 14 Jsnvler. — l e centre 
j d lnform»tion du tr«v»il frsnçai» en 
Allemagne communique : 

•11e-

Paris, 14 Janvier - -
c Information du t.rsvai 
Allemagne communique : 

lat, question s été. A diffèrent** i* . 
prlsets. posée de savoir dans quelle* 
condition* Il serait pcssaiôU ri e n 
voyer de* livre* à des ousrrlcrs frsn-
çsis en Allemagne. 

lies négociations menées a ce sujet 

par le asrvlce de la main-d'eeuvre 

en outre, les intéressé* devront rap
peler de façon très lisible 1-* noms 
sorease, e t qualité* de* personnes! Maison-Blanche et prononcé* t r o c . 
ou des organisme» expéditeur» raslon de 1» mobilisation de» « far-

mer» ». M. Roosevelt a detStré que) 
Pour la provmoe. les întéreese* l M n„Vire» américain» transportant, 

devront adresser os* listes «ux r e - | n „ V ! V T 1 W « ^ i e n t j . . , «rt^reg n . 
présentants départementaux du **r- l t al»* » des troupe* combattant sur 
vice de la maln-d neuvre frai.çawe l e , «utrea continent», 
en Allem«gn*. O» servie» se chargerai 
rie prèasnter les liste» aux a-rvloe* 
a'.lemsnds compétent*, et les retour-i 
ner aux lntérea»As une foi» visée» par 

centre, j»e autorités allemande* ou avan
çai* en tuellentent avec leurs observations.' 

Les liste* une fou visées, serrant 
Jointes aux colis «u même titre quélUsrï VafOC de frttid... 
le» papiers de douane e , J , , ,âco«t*»»«a»a«t 

Le* premier» • • > Elat i -Unia 

c jeunes apprenti» volontaire» » 

vont partir 

une allocution radiodiffusé* de 

Le» vivre», dit-Il, sont une arma 
t susai Important* que leg e a -
is, le» avion» e» le» tank» » 
1 invita ensuit» se» oo»r»petr4o*at 
i» pas marchander leur appui 

« farmers ». 

nueno*-Atree. 14 Janvier. — 
D après 1* « Time ». l'hiver vient da 
faire irruption «ux Btata-tlnta, 

Nou-

Ile-Guinée, gagnent en Intensité 
Lea prenions des deux force* armées 

ROLAND TULLJEZ. te valent. L'ennemi, 

U a je»te d a f o u v e r n e m e a t italien 

Rom», 14 J«nvler. — L» gouver-

déciaion dea autorité» aile-1 •"" '•«* premier grcéurs» d* Jeune* sp- compagne d'un* chute de tempéra-

mande*. le . ouvrier, f r .nça i . qui se i ! ™ n ' " . , ^ . ' ^ ^ 1 ' ^ H T W " ! " n r " n " « » ''"lontalres pour 1a r.lér* ture teil* qu on n'en avait paa -aa-
trouvent sctuel iement en Allemagne i ̂ " f " «'' 'mande» viennent d abou- qu i t t er , bientôt lea atelier* méca- sent, de pareill . depuis qulna»» ana. 
b*r>flcl»ront de la pr lm. d'équipe- j t , r » " n * * 0 0 * d ««"«"Jel 11 résulte, n l q „ e « de la Seine on « a reçu aa \ Bn ralaon de la pénurie de m a 
rnent de 1.000 fr. (»0 RM I accor- 1 u * **"" * v o , r ' " Poeattoilit* deffee- formation. A i» fin d* leur stage de août, beaucoup de maisons reateat 
de» aux ouvrier» partie de Frnnee t u * * " ° * " ' * m v n M - lr* mtèrese*» de- t rou mol», le» apprenti* ont »ubl j sans chauffage. Lea conduites d"»»» 
depuis jui l let 1»43 « i l s souscrivent v r n n t • " conformer strictement aux d e . examena concluant» Environ «ont fe léea Dana nombre d'endroits, 
l'engagement da prolonger leur con-1 instructions sulvantee : V,"- ri entre eux ont révélé de vé- de» manifestation» pour obtenir d u 

tr»t ou .'il» acceptent I embauche | f ™ '» " * < » Perlelanne. sdreaser 
dsn» u n , autre entreprU» »ur l e | » u servie , de 1» maln-dre»,vr. fran-
terrltolre du Reich. k»»«e en Alleenagne. 1R. rue de M«-

Cette réartsmen-tation est l imitée |drtd. Paris («—1. te» liste» de» ou
vrage» dont l'expédition eet envisa

gée, les nom» des auteur» et de» édi-

nement Italien a décidé de rencsoesr I qui n'ont pas encore perçu de I teum, e t le» numéro» d'édition, 

tou» *es drotu d exterritorialité | prime d équlpernent Le» ouvrier»! . L e nombre total des vol uni 

aux travailleur» entrés en Allema
gne avant 1» S0 «eptembr» 1844 

rcess srrnrrn a Loue ar» s»rs»>s* or»ietin«M*»»M* I » I , M - « c^ui| m-—. -*-— «̂ w.-.—•— i j».— 
dlspoee de j e t conc»v?lona en territoire cnincae. doivent »'en»satar par écrit * «'equl-lphean* le eoll» devra être spécifié, 

rltabl*» aptitude* En Allemagne. Il» I combustible ont été organisées par 
resteront encadré* par leurs monl - I des femmes Le gouverneur de Bes» 
veur*- ton e'#.t soi dan* la nécessité d'oat-

ffvtons que B00 ouvriers et Jeunes i vrir de» refuge» chauffé». A kt tnnes-
gens sont parti» d* M»r*ell» pour poil» et à Salnt-Tsul . 100 000 pro-
falre un stage dans des centra» d s | priétalrs» ont énerglqueensnt rée l s -
perfectionnement de la région pari- i mé du masout aux autorités. Dans 
sienne avant d'être «ffecté» aux usa- 11» Minnesota, les écoiea ont esté 
ne» allemandes. transformées e n asiles. 
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